                       Combat

Coeur

Sempiternelle offrande au Dieu des éperdus

Me voilà projeté chaque jour plus avant

Dans l’espoir insensé de la voir plus souvent

Dans l’impasse enneigée des fièvres défendues

Corps

Par delà le désir et par delà l’esprit

C’est tout mon être entier amené au supplice

Je meurs à petit feu et tu en es complice

Je la veux hors de moi ne l’as-tu pas compris ?

Coeur
Dès qu’elle m’apparaît se mélangent entre eux

L’allégresse la foi la joie tous azimuts

Mais dès qu’elle est partie son absence me mute

En un immense puits désespérément creux

Corps
Tais-toi odieux démon je ne veux plus t’entendre

Le sien a déjà fait des choix irrémédiables

Pourquoi rester ici ne tente pas le diable

A quoi te sert d’aimer à quoi te sert d’attendre ?

Coeur

Regarde encore ses mains tu trembles de les prendre

Regarde encore ses yeux tu t’y es égaré

Regarde-toi enfin faible et désemparé

Mon pauvre contenant tu as tant à apprendre !

Corps
Tais-toi tais-toi mon coeur je t’en supplie tais-toi !

Je ne t’écoute plus je deviens animal

Je n’ai plus de mémoire ainsi je n’ai plus mal

J’étouffe je contiens je range et je nettoie

Coeur

Tu l’aimes à la folie tu l’aimes c’est flagrant !

Tu ne vis que pour elle tu ne vis que par elle

Mon moindre battement se dirige vers elle

Dans ta moindre expression son impact est si grand !

Corps
Hors de moi hors de moi semeur de zizanie !

Je te chasse de moi je te chasse à jamais !

Je ne veux plus souffrir je veux dire : je l’aimais

Même si pour cela tu dois être banni

Coeur
Tu as déjà perdu contre mes sentiments

Ils se sont infiltrés partout dans tes parois

De ton propre pays tu n’es même plus roi

C’est elle la régente elle éternellement !

